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ANNONCES 

Judiciaires (la ligne) 0,20 

Commerciales (la ligne) 0.15 

Réclames (la ligne) 0,30 

Pour les grandes annonces et les an-

nonces répétées on traite de gré à gré. 

L'UNION 

On ne peut réaliser l'union des ré-

publicains qu'en s'adressant indistinc-

tement à tous les républicains. A ce 

grand parti autrefois uni, aujourd'hui 

fractionné en clans qui se font la guer-

re, il faut proposer un ensemble 

d'idées communes sur lesquelles l'en-

tente puisse s'établir. Voici les mien-

nes. La première de toutes, l'idée 

patriotique ; la France avant tout, sa 

grandeur, son intégrité territoriale, 

son expansion au dehors par le déve-

loppement économique, sa prospérité 

par les progrès sociaux, sa marche en 

avant pour les réformes ; ces réfor-

mes encore attendues, les unes parce 

qu'elles étaient mal étudiées, les au-

tres parce qu'elles étaient présentées 

comme des machines de guerre, des 

menaces contre telle ou telle classe 

de la société, alors que sous une au-

tre forme, avec des ménagements, des 

compensations, elles auraient été ac-

ceptées par l'ensemble de la popu-

lation. 
Voilà par exemple la réforme fis-

cale, desiderata légitime du parti ra-

dical qui comprend l'impôt sur le 

revenu. Il s'est établi sans opposition 

chez nos voisins. Il y fonctionne sans 

blesser aucun intérêt. Pourquoi se 

àeurte-t-il chez nous à la résistance ? 

Parce qu'on l'a présenté tout d'abord 

comme une arme de combat, un en-

gin d'inquisition et que cela inquiète. 

Mais faites disparaître les disposi-

tions vexatoires, donnez-lui la forme 

d'une répartition équitable des char-

ges, nationales proportionnelles &ux 

facultés de chacun, et il passera dans 

nos mœurs comme un progrès, ce 

qu'il est en effet, 

J'en dirai autant dee lois ouvrières, 

excellentes en elles-mêmes, que l'Al-

lemagne a adoptées depuis longtemps, 

et qui ne soulèveraient aucune objec-

tion si on atténuait sur certains points 

la gêne inutile .qu'elles imposent aux 

patrons. 

Une autre de nos préoccupations 

est l'école publique. Le législateur a 

voulu que l'Etat fût neutre et l'école 

comme lui. Nous voulons tous que 

l'instruction soit donnée de la manière 

la plus large à nos enfants ; nous 

voulons que l'instituteur, dont la mis-

sion est si élevée, fasse prospérer son j 

école en se conciliant les sympathies 

des familles, que sa neutralité en ma-

religieuse. ne puisse être suspectée, 

laissant au prêtre, qui a qualité pour 

cela, le soin de l'instruction confes-

sionnelle ; l'instituteur conscient de 

l'excellence de son rôle ne demande 

pas le monopole universitaire, contrai-

re d'ailleurs à la liberté des familles ; 

j'y suis même opposé, comme en gé-

néral aux monopoles, ne réservant 

que le contrôle de l'Etat, chargé en 

cette matière, comme en toute autre, 

de veiller à l'application de la loi. La 

doctrine républicaine, c'est la liberté. 

Une autre idée que je veux voir 

inscrite au programme républicain, 

c'est non seulement la liberté de pen-

ser, maïs aussi la tolérance pour tou • 

tes les opinions, pour toutes les 

convictions, pour ce qu'on appelle le 

for intérieur. Tant qu'elle ne se mani-

feste pas au dehors par le prosélytis-

me politique, la pensée est l'affaire 

de l'individu, son domaine ; elle ne 

regarde pas le voisin. 

J'ai parlé de la nécessité des refor-

mes. Le parti républicain n'est pas 

un parti figé, stationnaire. L'aspira-

tion aux mieux est dans sa tradition 

Or le champ des réformes est im-

mense. Il ne s'agit que d'y savoir s'y 

prendre. Il faut bien étudier, bien 

connaître l'organisation que l'on veut 

réformer et sérier les questions. 

C'est au gouvernement qu'appar-

tient l'initiative ; il faut qu'on sente 

l'énergie dans son aciion, l'esprit de 

suite dans ses dessins. Ah ! qu'il y a 

dans ce pays de bonnes volontés épar-

ses et inutilisées qui-ne feront qu'un 

faisceau quand on leur montrera le 

chemin ! 

Je voudrais hâter le moment où ces 

vérités, qui devraient être banales, se 

traduisent dans des faits, le parti ré-

publicain verrait grossir ses rangs 

de tous les hésitants qui aujourd'hui 

observent et se réservent. Pourquoi, 

après quarante ans de République, 

avons nous encore des adversaires 

dont nous sommes obligés de nous dé-

fendre ? N'est-ce pas le régime de 

tous ? 

Louis LÉPINE. 

INFORMATIONS 

RETRAITES OUVRIÈRES ET PAYSANNES 

Au début de la mise en application de ta 

loi du 5 avril 1310, un nombre considérable 

de femmes, mariées à des cultivateurs, fer 

miers, métayers, artisans ou petits patrons 

ont demandé leur inscription comme assurées 

facultatives dans la pensée que les disposi-

tions de l'article 36, relatives aux avantages 

du régime transitoire pouvaient leur être géné-

ralement appliquées dans les mêmes condi-

tions qu'aux ayants droit personnellement 

admis. 

Il y avait là une opinion erronée et en réa-

lité, leur retraite serait, dans certains cas, 

très minimes, 

Mais cette règle s'est trouvée tempérée de 

puis lors par les dispositions libérales et bien-

veillantes de la circulaire de M. le Ministre 

du travail et de la Prévoyance sociale en date 

du 19 décembre 1912. Aux termes de ce do 

cument « un droit propre à l'assurance facul-

« tative, avec vocation aux avantages de la 

« période transitoire, peut être reconnue, le 

« cas échéant, aux femmes qui prennent aux 

« travaux communs une part assez importante 

« pour qu'on puisse la considérer comme par-

ce tageant effectivement avec leur mari, la 

« direction de l'entreprise. » 

Les femmes mariées qui, ayant fait leur de 

mande avant le l<>r janvier 1913, rempliraient 

ces conditions et en fourniraient la preuve, 

seraient susceptibles d'être exceptionnelle-

ment inscrites à titre personnel et admises, 

le cas échéant, aux avantages du régime tran-

sitoire. 

TRANSPORT ET VENTE 

DE L'ORTOLAN GRAS 

Conformément à la décision de M. le Mi-

nistre de l'Agriculture, le transport et la 

vente de l'ortolan gras, sont tolérés à titre 

tout à fait exceptionnel pendant le mois de 

juillet. 

Association des Membres 

de l'Enseignement 

Cett8 Association, fondée en 1858 par le 

baron Taylor, est une des plus anciennes so-

ciétés de prévoyance. Depuis sa fondation elle 

a suivi une marche ascendante justifiée par 

les avantages qu'elle offre à ses adhérents. 

Elle s'adresse à tous les membres de ren-

seignement public ou libre, quelles que soient 

les matières enseignées (é :oles d'agriculture, 

ds commerce, d'art, etc ), ainsi qu'à lour mari, 

leur femme, leu^-s entants, et à toutes les per-

sonnes qui concourent au développement de 

l'instruction. 

Actuellement elle comprend plus de 30.000 

membres son capital inaliénable dépasse six 

millions, elle sert à plus de 2.300 sociétaires 

des alloca:ions annuelles dont le minimum est 

de 125 fr. et pouvant atteindre le maximum 

légal de 360 fr.; ces allocations sont calculées 

à raison ie 5 francs pai année de présence, 

à partir de 55 ans d'âge, après 25 ans de so-

ciétariat. 

La cotisauon annuelle de 12 fr. peut être 

remplacée par une somme de 300 fr. payable 

en trois années. 

La société bénéficie non seulement de la co-

tisation de ses membres, mais encore du taux 

de faveur de 4 1/2 % que lui accorde l'Etat, 

en vertu de la loi du lr avril 1898 sur les so-

ciétés de secours mutuels, ainsi que des sub-

ventions de l'Etat, des départements et des 

communes, et de dons et legs importants 

100.000 fr, de Mme Boucicaut, 50.000 fr. de 

Mme Juglar, 15.000 de M. Ernest Lamy, 

10.000 francs de Mme Vallet, etc.); de sorte 

que l'acte d'adhésion est une bonne affaire 

en même temps qu'une bonne œuvre, 

11 est facile de s'en assurer, par comparai-

son : un adhérent âgé de 30 ans, en versant 

12 frênes par an à une Cie d'assurances, re-

cevrait à 55 ans, de cattelcompagnie, une rente 

viagère fixe de 39 fr. 81 ; en s'adressant à 

l'Association de< Membres de l'enseignement, 

pour le même versement annuel, il touchera 

à 55 ans une allocation annuelle de 125 fr. 

pouvant s'accroître de 5 fr. chaque année. 

Renseignements envoyés franco par M. 

AMBROISE CATTIN , agent-trésorier, 14, rue 

Jean-Jacques-Rousseau, Paris (l6r ), et par M. 

BRUNET , professeur, délégué de l'Association 

pour la circonscription de Sisteron. 

Un Véritable Progrès 

En médecine, les progrès sont incessants, 

aussi doit-on, parmi les découvertes récentes, 

signaler la Poudre Louis Legras, qui calme, 

en moins d'une minute, les plus violents accès 

d'asthme, catarrhe, oppression, tiux de 

vieilles bronchites. Cette poudra merveilleuse 

a obtenu la plus haute récompense h l'Expo-

sition Universelle de 1900 Une boîte est ex-

pédiée contre mandat de 2 fr. 10 adréssé à 

M. Louis Legras, 139, Bd Magenta à Paris. 

VARIÉTÉS 

Courrier de la Mode 

Est ce la température bizarre dont nous 

jouissons qui influe sur les cerveaux, mais '1 

me semble que nous sommes de nouveau 

dans une période de folie, car les drames du 

vitriol recommencent avec une remarquable 

intensité ! Comment les femmes peuvent-elles 

se laisser aller à de pareilles lâchetés ? Je 

me le demande toujours sans arriver à le 

comprendre 1 Peut-être ces crimes-là avaient-

ils un semblant de bon sens lors de .l'indis-

solubilité du mariage... et encore je ne les 

comprenais pas mieux puisque nous avions 

toujours le droit de fuir un mari trop brutal 

ou infidèle, mais maintenant où nous n'avons 

plus que l'excuse de la colère ou de la jalou-

sie (qui n'excusent rien du tout), je les corn 

prends beaucoup moins encore. Dans certains 

cas, le dédain est la meilleure vengeance, et 

celle-là, du moins, ne risque pas d'atteindre 

des innocents, comme le fait vient de se pro-

duire dans plusieurs cas où d'innocenU pas 

sants ont partagé le sort du vrai coupable 1 

Et puis la cruauté, même en représailles, me 

semble chose si anti féminine, que je n'en 

puis eu admettre la manifestation de plus en 

plus répandue. Retournerions-nous à la sau-

vagerie première et regrettenous nous mora-

lement de nous soumettre à cette civilisation 

presque sybarite quand il s'agit de l'appliquer 

à la vie matérielle et dans laquelle nous dé-

ployons tous les perfectionnements possibles. 

Que de, modes nouvelles pour atteindre ce 

bien être complet I Que de. modes à créer en-

core pour atteindre la perfection de senti-

mentalité dont le struggk for life semble vou-

loir nous éloigner à jamais I 

Ne me grondez pas trop, chères lectrices, 

de toutes ces réflexions un peu en dehors de 

nos habituels chiffons, mais je crois que beau-

coup de vous (ermme quelques-unes me l'ont 

. écrit), s'intéressent un peu à tous les genres 

de modes et de sports, c'est pourquoi, lorsque 

les nouveautés en toilettes sont un peu moins 

nombreuses, je vous donne un léger aperçu 

des nouveautés d'un autre genre et de nos 

nouvelles manières de comprendre la vie. 

Impossible aujourd'hui de distinguer dans 

une réunion un peu mêlée la midinette delà 

grande dame. Il fut un temps où le seul fait 

d'orner son chapeau d'une plume d'Autrucbe 

indiquait toujours qne l'heureuse mortelle 

arborant cette garniture haut cbtée possédait 

une certaine aisance I Quelle est l'ouvrière 

, aujourd'hui qui n'arbore pas des pleureuses 

(tout au moins une 1) sur son chapeau ha-

billé et qui ne recherche l'imitation des fu-

sées de crosses ou des paradis luxueux ? 

Le luxe a fait naître le faux luxe qui est 

bien la plus g -ande plaie du siècle puisqu'elle 

est la source de tous les crimes et de toutes 

tes compromissions. 

Il faudrait que les femmes de condition 

moyenne aient la force de se liguer et de 

réagir contre .ce besoin de « paraître plus 

qu'on est », source de tant de ruines et de 

morts ! L'auront elles ? 

Le luxe est bon pour faire gagner le pro-

létaire, mais il ne faut pas qu'il devienne un 

sujet de ruine pour celui là même qu'il doit 

faire vivre ! Et c'est un cas presque quo-

tidien. 

Voici enfin de beaux jours et de la chaleur, 

I?s jupes claires et légères vont pouvoir se 

montrer et égayer les rues et les boulevards 

en attendant l'heure où elles se répandront 

sur le- plages et dans les villes d'eaux. Com-

mp l'année dernière, le blanc triomphe sur 

toute la ligne, mais coupé par quelques tein-

tes vives et . franches, parmi lesquelles le 

rouge, le vert empire, le bleu paon ont pres-

que toutes les préférences, ainsi que les bro-

deries bulgares aux tons si vifs et si chauds à 
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la fois de rouge, d'or, de bleu et de vert om-

brés et dégradés pour le plus grand charme 

de nos yeux devant lesquels ils évoquent 

tout un mirage lumineux d'or, d'azur et de 

pourpre. 

J. ERARD 

Pour tous renseignements sur la mode, la 

cuisine, soins de beauté, de maison, toilette, 

arts, littérature, finance, etc., écrire à Mme 

Jeanne Erard, directrice des Conseils d'une 

Parisienne, 10, rue Domuasle, Montreuil-

s/Bois (Seine). 

PETITE CORRESPONDANCE 

MAUD, Sisteron.— 1° La Mode, 61, rue Cafayeite, 

Paris. 

2° Une de mes abonnées des Conseils d'une Pari' 

sienne désire justement yeadre deux blouses laites 

par elle.- un chemisier garni cluny et un kimono fait 

de bandes alternées ciuny et nansouk plissé à la main» 

au prix bien minime de 16 et 17 francs, Ils sont tous 

deux taille 44, et c'est une véritable occasion car elle 

préparait ces deux modèles pour une exposition de 

blanc et elle' n'a pu les tinir assez tôt étant tombée 

malade. 

ALBERTINE M., Digne. — 1 B Paris-Coiffures, 40, 

rue de Moscou, est une revue « mensuelle » et non 

« hebdomadaire », de là le retard dont vous vous 

plaignez. 1 

2° Je connais personnellement trois ou quatre 

maisons de couture très recoinmandables et de prix 

différents. Je puis vous les indiquer. 

3° L'Irlande ferait mieux et vous pourriez faire vous 

même vos incrustations ce qui diminuerait singulière-

ment pour vous le prix d'achat tout en augmentant 

l'élégance de la toilette. 

Chronique Agricole 

Fumure phosphatée des prai-

ries après la première coupe 

On ne saurait trop attirer .l'attention des 

cultivateurs sur l'avantage qu'il aurait pour 

eux à phosphater leurs prairies après la pre-

mière coupe. L'emploi, dans ces conditions, 

d'un engrais rapidement assimilable, comme 

les scories Thomas ETOILE, permet. en 

effet d'augmenter considérablement la pro-

duction du regain. En admettant même qu'-

une sécheresse intempestive — ce qui ne 

semble pas devoir être le cas cette année — 

entrave plus ou moins l'action de l'engrais, 

étant donné la nature toute spéciale de son 

acide phosphorique, il n'y aurait aucune perte 

à craindre, les principes utiles non utilisés 

restant dans le sol à la disposition de la 

pousse d'herbe qui suivra. 

Les doses recommandables sont de 600 à 

800 et même 1000 kilos à l'hectare ; l'action 

s'en fera sentir au double point de vue delà 

quantité et de la qualité : en aura non seule-

ment plus abondant, mais encore un soufrage 

plus nutritif 

En outre, on a eu l'occasion de remarquer 

maintes fois que cette fumure phosphatée per-

mettait à l'herbe de mieux résister à la sé-

cheresse qui vient si souvent gêner la pousse 

du regain. 

Afin d'être sûr de l'efficacité du produit que 

l'on emploiera, il faut avoir bien soin d'exi-

ger du vendeur la marque ETOILE C'est 

là un point sur lequel on ne saurait trop in-

sister étant donné la valeur très différente, 

au point de vue action, des diverses mar-

ques de scories qui se trouvent sur le mar-

ché. La marque ETOILE se reconnaît sur 

les sacs à l'existence au milieu d'une grande 

étoile à cinq branches avec, en outre, l'indi-

cation, en toutes lettres Scories Thomas 

marque ETOILE, garanties et pures. 

Chronique Locale 

SJSTERON 

M. Perchof. sénateur, a reçu la 

lettre suivante -. 

Ministère Paris, le 2/ juin i9t3. 

de 

l'Instruction Publique. 

Monsieur le Sénateur, 

Vous avez bien voulu appeler mon attention 

sur la demande de secours pour construction 

scolaire formée par la commune de Château 

neuf Val-St Donat. (Basses-Alpes), 

Je n'ai pas encore reçu le dossier de cette 

affaire et je fais prendre, en attendant son 

envoi, bonne note de votre recommandation. 

Je crois, d'ailleurs, qu'il ne me soit pas pos-

sible d'intervenir dans l'espèce. Il semble ré-

sulter en effet des termes d'une délibération 

prise le 6 avril 1913 par le Conseil munici-

pal de Châteauneuf-Val St Donat que la com-

mune a entrepris directement les travaux 

d'aménagement de ses écoles, et que c'est 

seulement au moment de régler la dépense 

qu'elle fait appel au concours financier de 

l'Etat La loi s'oppose à ce que ce concours 

soit donné dans de telles circonstances. 

Agréez, Monsieur le Sénateur, l'assurance 

de ma haute considératton. 

Le Président du Conseil, 

Ministre de l'In truction Publique 

et des Beaux Arts, 

LE CHEF DE CABINET. 

Ecole Primaire supérieure. 

— Nous sommes heureux d'apprendre 

le beau succès que vient de rempor-

notre Ecole primaire Supérieure de 

jeunes filles à l'examen du Brevet élé-

mentaire Sur 10 aspirantes présen-

tées, 9 ont été définitivement reçues, 

ce sont : 

Mesdemoiselles Fautrier, Féraud, 

Hellion, Isnard, Marrou, Reboul, 

Rességaire, Espitalier, André. 

Nous rappelons que Mlle Lagarde 

avait été reçue au dernier examen des 

Bourses dans de très bonnes condi-

tions . 

Ces succès attestent la prospérité 

de notre établissement dont la marche 

continue a être des plus satisfaisantes. 

Ces succès font grand honneur aux 

maltresses et aux élèves. 

Poussée des feuilles. — Dans 

ce monde renversé où nous vivons 

plus rien n'est à sa place. Ainsi par 

exemple, l'automne avait été jusqu'ici 

la chute des feuilles et le printemps 

la poussée. On a changé tout ça, 

non seulement il pousse des feuilles 

au printemps, mais encore au mois 

de juin, elles tombent presque aussi-

tôt par l'entremise du facteur. Elles 

sont d'un vert pré bon teint et por-

tent en un endroit très visible, une 

quantité de chiffres qui forment un 

nombre qui n'est pas fait pour vous 

procurer uue douce joie. Bien au con-

traire. 

Cette feuille vient vous rappeler 

qu'en tant que contribuable vous êtes 

taillable et corvéable à merci, donc 

imposable et ce sont vos impôts qui 

vous sont réclamés. 

Nous avions lu quelque part que 

M. Andrieux, député des B-A avait 

prié le ministre des finances de don-

ner des ordres afin que dans un dé-

partement pauvre comme le nôtre, les 

contribuables ne soient pas trop hous-

pillés pour le recouvrement des im-

pôts et de leur donner toute latitude 

pour se libérer après IbS récoltes. 

Nous verrions avec plaisir le bon 

effet de cette réclamation rentrer 

dans les bureaux des recettes des fi-

nances du département. 

-»£ > 

Chauffeurs. — Ne jugez pas sur 

les apparences, la maison 

GONGHY & JUSTET 

Avenue de la Gare et Rue Droite 

— SISTERON — 

s'est d'abord préoccupée de l'organi-

sation de ses ateliers. 

C'est pourquoi sous des aspects 

modestes elle possède l'outillage le 

plus perfectionné de la région. 

Au Palais. — Le nommé Giai-

Gianet Ghio Andréo, 46 ans, terras-

sier, d'origine italienne s. d. f., pour 

avoir contrevenu à la loi du 8 août 

1893 sur le séjour des étrangers en 

France, est condamné par défaut à 

25 fr. d'amende et aux dépens. 

Dame seule prend pensionnaires 
jeunes filles, vie de famille, sorties en 

campagne. S'adresser au bureau du 

journal. 

Très prochainement l'Imprimerie 

du Sisteron- tournai sera transférée 

Rue Droite, N° 25 ( dans le local 

du Restaurant du Lion d'Or). 

Pour la location des locaux occu-

pés actuellement par l'imprimerie 

s'adresser à M. Pascal Lieutier, im-
primeur. 

ElAT-CIVIL 

du 20 au 27 juin 1913 
NAISSANCES 

Lutil Emma-Henriette-Elise. 

MARIAGES 

DÉCÈS 

Néant 

SAVON DES PRINCES DU CONGO 
Mèfies-vous des imitations. — V. VAISSIER. 

Contre la Constipation et les maux d'esto-

mac il est bon d'employer les Pilules Suisses 

dont la renommée est universelle, 32 ans de 

succès. 

Chemins de fer de Paris-Lyon-Méditerranée 

La Compagnie P.L.M. mettra en marche, 

les 27 Juillet et 6 Août prochains, au départ 

de Paris, deux trains spéciaux, à prix réduits, 

sur le Dauphiné. 

Le retour pourra s'effectuer au gré des voya-

geurs, jusqu'au Ie' novenbre prochain. 

Prix des places, aller et retour, de Paris 

aux gares ci après: 
2e classe 38 classe 

Grenoble et St-Marcellin 50 fr. - 3b fr. 50 

Romans-Bourg-de-Péage 51 » 33 » 50 

Veynes 56 » 36 » 50 

Die 60 » 39 » 

Gap 58 » 38 » 

Briançon 64 » 50 42 » 

Sisteron 60 » 39 » 

Voix 62 » 50 41 » 

Digne 62 » 50 41 » 

Pour plus amples renseignements consulter 

les affiches exposées dans la plupart des gares 

et dans les principales localités. 

Etude de Me Pierre BOREL 

Licencié en Droit, Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

DEUXIEME AVIS 

Suivant contrat passé devant M* 

BOREL, notaire à Sisteron le dix-

huit Juin mil-neuf-cent-treize, Mon-

sieur Marie-Maxime-Alphonse d'An-

toine de Taillas, propriétaire de-

meurant et domicilié à Sisteron, a 

VENDU à la Société «Energie 

Electrique du littoral Médi-

terranéen » société anonyme au 

capital de 38 millions de francs dont 

le siège social est à Paris, rue Mon-

cey, N° 3, le fonds de commerce de 

Distribution d'Energie Elec-

trique que Monsieur de Taillas ex-

ploitait à Sisteron. 

Avis est donné en exécution de l'ar-

ticle 3 de la loi du 17 mars 1909 

que dans les dix jours au plus tard 

qui suivront la seconde insertion re-

nouvelant la présente, tout créancier 

du précédent propriétaire, que sa 

créance soit ou non exigible, pourra 

former au domicile ci-après indiqué 

par simple acte extra judiciaire oppo-

sition au paiement du prix de la pré-

sente vente. 
Domicile est élu pour les opposi-

tions : à Sisteron, en l'étude du no-

taire soussigné, ou à Paris, Rue Mon-

cey, N° 3, au siège de la société. 

Pour extrait : 

P. BOREL 

A REMETTRE PRÉSENTEMENT 

U\ CAFÉ 
situé au centre de la ville 

S'adresser au bureau du Journal. 

Etude de Me LABORDE 

Notaire à Saint-Geniez (B. -Alpes). 

A VENDRE 
aux Enchères Publiques 

ET VOLONTAIRES 

Le dimanche six juillet mil* 

neuf-cent-treize à 2 heures de l'après 

midi dans la maison Laborde sise 
rue Sauuerie, Sisteron. 

Un Domaine Rural 

très bien 6itué pour le troupeau-, d'u-

ne contenance d'environ 37 hectares, 

le tout attenant, sis sur le terroir de 

SAINT-GENIEZ, quartier de la 

Peine, appartenant à Monsieur Casi-

mir ESTUBLIER, homme d'affaires 
de Madame Machemain. 

Mise à prix : Deux mille francs. 
ci ' 2000 francs 

NOTA. — Sera compris dans la 

dite vente, ou non, au gré de l'acqué-

reur, un. lot de 50 brebis de port et 

une mule. Facilités pour les paie-
ments. 

Pour tous renseignements Cadres-

à M" Laborde, ou à Monsieur Es-

tublierà Sisteron. 

là. LABOBDE, 

Etude de Me LIEUTAUD 
NOTAIRE 

à Volone (Basses-Alpes). 

PREMIER AVIS 

Suivant acte reçu par M" Lieutaud, 

notaire à Volone, le dix-neuf Juin 

mil-neuf-cent-treize, Monsieur Ed-

mond Fortunat, épicier, demeurant 

au dit Volone, Grand'Rue, a vendu 

à Monsieur Auguste Délaye, éga-

lement épicier et demeurant à Vo-

lone : 

Le Fonds de Commerce 

d'épicerie, poterie, verrerie, mercerie, 

et divers, exploité à Volone, Grand' 

Rue, comme sous le nom d'Epicerie 

Forfunaf, comprenant l'enseigne, le 

nom commercial, la clientèle, l'acha-

landage, le matériel servant à son 

exploitation, les marchandises exis-

tant en magasin et le bail des lieux où 

il est exploité. 

L'entrée en jouissance a été fixée 

au dix-neuf Juin mil-neuf-cent-

treize. 

Les oppositions, s'il y a lieu, de-

vront être faites dans les dix jours 

de la seconde insertion et seront re-

çues en l'étude dudit M0 Lieutaud 

notaire à Volone. 

Pour première insertion : 

V. LIEUTAUD, 

Notaire. 

Etude de M* PIERRE BOREL 

Licencié en Droit, Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

A VENDRE 

UN PRÊTRE; 
1 oCrodefafreoonnoItra 
I gratuitement recettes 
 I infaillibles pour 

guanr rapidement et rauicalemenfc les trie ère» 
variqueux, Plaie» de» Jambes, Eczéma», 
toutes Maladies de la peau et du cuir chevelu, 
JGpllBpBie,Iffeura«tb.ènie,IVTa.ladle»du Système 
nerveux, Douleur», Ooutte, Rhumatisme», 
Ecrire k l'Abbé LAURET, Cure d'Ervauvlll* (Loiret). 

Petite Maison bourgeoise 
comprenant vestibules, salon, salle à 
manger, six chambres de maître, 

deux chambres de domestiques, cui-

sine, water-closet moderne, remise) 

deux écuries, çaves, etc., sise à Sis-

teron. 
Tout à l'égout, Electricité, vue 

sur la vallée de la Durance, 

S'adresser à M« Borel, notaire à 

Sisteron. 
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Etude de HT Pierre BOREL 
LICENCIÉ EN DROIT, NOTAIRE 

à Sisteron (B-A) 

"VENTE 
AUX ENCHÈRES 

Publiques et Volontaires 
Fixée au dimanche six Juillet 

mil-neuf-cent-treize à deux heures 

de l'après-midi en l'étude de M" Bo-

rel notaire à Sisteron. 

De deux maisons sises à Siste-

ron ayant appartenu à M. Charles-

Henri-Paul UHAIXi 

PREMIER LOT 

1" Une maison sise à Sisteron, 

rue des Poteries, quartier de la Coste, 

composée de cave, écurie, bûcher, 

salle à manger, dépense, cuisine, 

chambre, salon, avec terrasse sur le 

midi, chambre, cabinet, galetas au-

dessus, comprise sous le numéro 959, 

setion G. ; confrontant : François 

Figuière, veuve Put, rue Poterie et 

autre maison formant le %m° lot. 

2* Un petit jardin clos, avec ton-

nelle, séparé de la maison par le pas-

sage de François Figùière, confron-

tant le passage Figuière Anthelme, 

Gondran et rue Poterie, numéro 964 

section G. 
Mise à prix : Six cents francs. 

ci 600 francs. 
DEUXIEME LOT 

1' Une autre maison, attenante à 

la précédente, composée de deux 

chambres et d'un cabinet avec gale-

tas audessus, confrontant rue Poterie, 

la maison formant le premier lot, 

Emilie Andrieux, Madeleine Figuière 

et traverse rue Poterie, numéro 254 

section G. 
26 Une écurie avec loge à cochon 

et cave au dessous, sise Traverse de 

la rue Poterie. 

Mise à prix : Cinq cents francs, 
ci 500 francs. 

ABLOTISSEMENT 
Après les enchères partielles, les 

deux lots seront remis en vente sur 

une mise à prix unique formée de 
l'addition des deux enchères. 

Les enchères partielles ne vaudront 

qu'à défaut d'enchère sur le bloc. 
Pour tous renseignements s'adres-

ser à M. Borel, rotaire, chargé de la 

Tente. 

Pour Extrait : 

P. BORi:3 

LA VIE HEUREUSE 
Avec son numéro de juin, la VIE HEU-

REUSE apporte à ses lectrices, là première 

et la soûle de toutes les publications fémini-

nes, une nouveauté sensationnelle. Grâce à 

un procédé original d'impression qui révolu-

tionne le monde de l'illustration, ce numéro 

et les numéro suivants offriront les plus belles 

images qu'on puisse voir. 

Et ces images mettent en même temps sous 

leurs yeux une sélection de l'actualité ; une 

composition de Lelong, d'un charme exquis 

y montre la Journée des Draps, journée des 

élégances • Les nouveaux Billets russes ; 

MmeGeorgette Leblanc Maeterlinck dans l'ad-

mirable Marin Magdeleine de Mœtarlink ; les 

Créatione des Ptintres de la Femmes ; tiugt 

modèles des couturiers à la mode illustrent 

le théâtre, les sports du jour. 

Un texte qui unit heureusement l'agrément 

à l'utilité accompagne ces incomparables ima-

ges. A côté de dialogues, de poèmes, de chro-

niques actuelles qui portent les signatures 

•le Marcelle Tinayre, Mme Alphonse Daudet, 

Henry Bidou, Henri L. de Péréra, Sybil de 

Lancey, il réunit trois charmantes « attrac-

tions ». M. Raymond Recouly, l'écrivain le 

mieux informé des choses d'Angleterre ap-

prend aux lectrices de la VIE HEUREUSE 

comment la Reine d'Angleterre va recevoir le 

Président de la République ; en lisant ce long 

article illustré, précis et attachant, consacré 

à la Parure de la campagne, elles verront 

comment on transforme un logis provisoire 

ân un home confortable et souriant. 

Et elles trouveront, enfin dans la troi-

sième partie de l'Ombre du Bonkeur, d'Hen 

rj Bidcu, le dénouement de ce roman d'une 

émouvante humanité. 

La Vie Heureuse, une fois de plus, est la 

Publication indispensable aux femmes sou-

cieuses de toutes les élégances. 

Abonnement : Départements, 7 francs ; 

Etranger 9 francs; le numéro 50 centimes. 

LA HERNIE 
Dangers de la. Hernie pendant l'Eté 

Les nouveaux appareils CLAVERIE 
de Paris 

â»Pour la majorité des personnes qui souffrent 

de Hernies, Efforts Descentes, Dévia-

tions ultérines etc., l'été est la saison 

terrible. 

C'est l'époque où, sous l'influence de la 

chaleur et de la transpiration la tumeur gon-

fle, s'alourdit, s'enflame et s'ulcère, où les 

complications de tous genres surviennent 

compromettant toute améloration et amenant 

avec elles un surcroit de souffrances. 

Aussi est-il de toute nécessité pour les her-

nieux etsurtout pour les travailleurs, pendant 

les longs et pénibles labeurs de l'été, de s'as-

surer le concours d'un appareil vraiment per-

fectionné qui les mette à l'abri de tout ma 

laise et de toute complicai ion. 

Seuls les nouveaux Appareils pneumati-

ques imperméables et sam Ressort inventés 

par M. A, CLAVERIE, le grand Spécia-

liste de Paris procurent ce bien-être et ce 

soulagement définitif d'une façon immédiate, 

quels que soient l'âge et l'ancienneté de l'af-

fection. 

Après avoir obtenu la Médaille d'Or à l'Ex-

position de Turin 1911, ils ont remporté un 

succès considérable auprès du Jury particu-

lièrement-difficile de l'Exposition de Londres 

1912 qui leur a attribué les plus hautes 

récompenses : un Grand Prix et un 

Grand Diplôme d'honneur. 

On sait que M. A. CLAVERIE parcourt 

régulièrement notre région depuis de longues 

années pour se mettre à la disposition des 

malades, et nous ne saurions trop recomman-

der à tous ceux qui souffrent de se rendre à 

ses visites pour profiter des bons conseils de 

sa haute expérience professionnelle. 

M. A. CLAVERIE recevra de9 h.à5b.à : 

DIGNE, Samedi 5 Juillet, Hôtel Rémusat. 

MANOSQUE, Dimanche 6, Hôtel de la Poste 

FORCALQUIER, Lundi 7, Hôtel Lardeyret. 

SISTERON, Samedi 12, Hôtel des Acacias. 

A toute demande de conseils et renseigne-

ments il sera répondu discrètement par re-

tour du courrier. ' M. A. CLAVERIE, 

Spécialiste breveté, 224, Faubourg St Martin, 

à Paris. 

Chemins de fer de Paris-Lyon Méditerranée 

lia Route des rklpes 
ÉVIAN* THONON, NiCE 

Grand service d'auto-cars (1er juillet 15 sep-

tembre 1913), 

Le service d'Auto-Cars delà Route des Al-

pes, cette merveilleuse attraction touristique, 

va recommencer à fonctionner, à partir du 

l*1 juillet jusqu'au 15 septembre prochain. 

Un nouvel itinéraire comporte, cette année, 

ta visite de la Grande Charttreuse qui cons-

tituera un attrait de plus appelé à augmenter 

encore le succès t de cette magnifique traver-

sée des grands massifs r des Alpes, au cours 

de laquelle le touriste effectuera plus de 500 

kilomètres en automobile. 

Pour tous renseignements, s'adresser aux 

gares-bureaux de ville et agences de uoyages. 

Il est intéressant, aussi, de consulter le petit 

Guide P.L.M. des Aides, édition 1913, élé-

gante publication en vente dans les princi-

pales gares, bureaux de villes et agences de 

voyages et qui est envoyé franco sur deman-

de, accompagnée deOfr 50, adressé à laCie 

P.L.M. (publicité) 20 boulevard Diderot à 

Paris, 

GUIDE P.L.M. DES ALPES 

La nouvelle édition du Guide P.L.M, des 

Alpes vient de paraître. Elle, contient outre de 

nombreuses illustrations en simili gravure 9 

cartes en couleurs et un beau dépliant panora-

mique. 

Le Guide P.L M. des Alpes est en vente 

dans les bibliothèques des gares ; il également 

adréssé franco à toute personne qui en fa't la 

demande accompagnée de 0fr.50 en timbres-

poste au Service Central de l'Exploitation 

P.L.M (Publicité ) 20 Bd. Diderot à Paris. 

Continuant la série de ses publications 

artistiques, la Cie P.L.M. vient de faire pa-

raître un remarquable Atlas de la vallée du 

Rhône, qui inaugure une collection de cinq 

albums similaires formant un admirable en-

semble descriptif des régions desservies par 
son résean. 

L'Atlas de la vallée du Rhône, minutieu-

sement documenté, illustré de nombreuses 

photo gravures, renferme en outre deux su-

perbes planches, hors-texte, en couleurs et 

carte très intéressante de la région, également 
en couleurs. 

L'Atlas de la vallée du Rhône est en vente 

au prix de 0 fr. 50 à la gare de Paris Lyon 

(Bureau de renseignements et bibliothèques), 

dans les bureaux-succursales de Paris et bi-

bliothèques des gares du réseau P.L.M. ; on 

peut aussi se le procurer en faisant la deman-

de, par lettre adressée au Service de la pu-

blicité de la Cie P.L.M., 20, Boulevard Dide-

rot, Paris, et accompagnée de 0 fr. 60 pour 

les envois à destination de la France et de 

0 fr. 65 (mandat-poste international) pour 

ceux à destination de l'étranger. 

Cartes d'Excursions 

l rs>, 2mo , 3m * classes — Individuelles ou de 

famille 

dans le Dauphiné, la Savoie, le Jura, l'Au-

vergne et les Cévennes, 

Emission dans toutes les gares du 15 juin 

au 15 septembre. Ces cartes donnent droit à 

ia libre circulation pendant 45 ou 30 jours 

sur les lignes de la zone choisie ; un voya-

ge aller et retour, avec arrêts facultatifs en-

tre le point de départ et l'une quelconque 

des gares du périmètre de la zone. Si ce 

vayage dépasse 300 kilomètres, les prix sont 

augmentés pour chaque kilomètre en plus 

de : 0,065 en 1° classe ; 0,045 en 2"" classe, 

0,03 en S"' classe. Les cartes de famille 

comportent les réductions suivantes sur les 

prix des cartes individuelles : 2e carte 10 o|o, 

3° carte 20 o|o, 4me carte 30 o|o, 5mo carte 

40 0|0, 6me carte et les suivantes 50 o|o. 

La demande de cartes doit être faite sur 

formulaire (délivré dans les gares) et être 

adressée, avec un portrait photographié de 

chacun des titulaires, à Paris : 6 heures 

avant le départ du train, 3 jours à l'avance 

dans les autres gares. 

MESDAMES pour Douleurs, 

I irrégularités, Suppressions ou tout 

RETARD DES EPOQUES 
adressez-vous de préférence à un pharmacien qui 

vous indiquera un produit sérieux et efficace. 
Ecrire en confiance LACROIX, ph'"-spécialiste, 
Mlle (HûTii1 ), qui vous enverra tous renseignements. 

Bulletin Financier 
Le marché, d'abord hésitant, ne tarde pas 

à s'alourdir. 

Le 3 O/O est faible à 83.57. 

Les Fonds d'Etats étrangers sont également 

faibles : Extérieure 87.60 ; Serbe 78.90 ; le 

Turc est hésitant à 84.65. Les Fonds russes, 

tout d'abord en réaction, s'améliorent quelque 

peu : Consolidé 89.15. 

Les Etablissements de drédit perdent pour 

la plupart du terrain ; Comptoir d'Escompte 

1042 ; Société Générale 812 ; Crédit Lyon-

nais 1608 ; Banque Franco Américaine 480, 

Banco di Roma 105. 

Les chemins de fer espagnols sont calmes ; 

Saragosse 453. 

Les valeurs de tractions sont faibles : Mé-

tropolitain 596. 

Les valeurs industrielles russes ont une al-

lure relativemement satisfaisante : Maltzoff 

1059 ; Tubes de Sosnowice 797. 

Les titres pétrolifères restent assez deman- , 

dés : Lianozoff 716. 

Le compartiment cuprifère est discuté et 

fléchit ; Rio 1780. 

NOVEL, 

42, rue Notre-Dame-des-Victoires, Paris. 

- -' * J osr[.i|i esl lu moyen le plu» puisiwt 

t^T^î^1^ l10ur conserTer 'et r«Ublir la TUB; 

JjSZ&o "»'
uûer !el

 T
6UI

 *t
 lM

 paopUre*. 

T̂ aé* Prix, da ÛOCÙS : 8 trmnom. 

HÉMORROÏDES 
«rompt soulagtmttt, guérlion rêfldê par 

OKGOEHT CAREt-GIHARB 
1/ut plu» de Mil innées d'ailttanee.eit un remède 
soureriin (HT I* foértaea do tentée lu pUiti, pana-
nt, fwmtUi, MlVaa, Meuar» U leufM uplui. 

Ce topique excellent a eae eMcecite Inceinpirible 

K
ar le fiérlMn dei IIJMI*. wmMumtu it eaeir 

l eeeif et 11 /earria*. 
Cliqua roulMa raa-

HTBW le Beatera de l'em-
ployer. Potii" ruroir véri-
table, kl 'eai exiger «.ao 
clinque realaee perte le 
eiirnatara l-ooalra. ^ 
mx DU UDLUO lin.- nuaee rein 

VÉRITÉ, Pharmacie, 10, Rue «ta Turenne. Parla. 

é 

UN MONSIEUR de faire connaître 
à tous ceux qui sont atteints d'une maladie de 
la peau, dartres, eczémas, boutons déman-
geaisons, bronchites chroniques, maladie de ta 
poitrine, de l'estomac et de la vessie, de rhu-
matismes, un moyeu infaillible de se guérir 

firomptement, ainsi qui l'a ét<" radicalement 
ui-môme, après avoir souffert et e saye tous les 

remèdes préconises. Cette otlre dont on appré-
ciera le but humanitaire est la con-èquence 
d'un vœu. 

Ecrire àM. Vincent 8, place Victor Hugo, à 
Grenoble, qui répondra gratis, trauco et par 
courrier et enverra les indications demandées. 

JLE CELEBRE 

REGENEitAf EL'R DES CHFV 

Avez-vmis lies r.hr 

ÔTCÎ-VOUS des {ii 

iheïeui '.ouilieiil 

te¥i #A . . 
mots ROYAL W 
meure. 
vroxpectu 

Si oui, employez 

le ROYAL WINDSÔ. 
Ce produit par excel 
lance rend aux Ch, 
veux gris leur cou 
leur et leur beauté 
naturelles, arrête la 
chute des Cheveui 
st fait dîr»'.t.raltrt, 
les PolHcuif Résul-
tats inesp' i Exi-
ger sur les-! u sle«*. 

nsOR. chez le., Coiiîe l'ai-ra-
i ''emi-fiacons. Etwoi ,xo du 
.laurcoôt- 28, Rus d'Ecgolan, PABI8. 

Epoques! 

I
IffE JDAMilùJiui àies inquiètes pour vos époques (douleurs, I 
Inëïiilarttés, rt!tdrfh ou snj pressions.), qiunii vous aurez | 
tout essayé sans résultat, evrvex. en toute confiance ait Dr Ij 
du Laboratoire de Spécialités, 11, Pépin, Lille, qui vous 1 
Indiquera on moyen efficace, frorrinti et 3ans danger. c 

ne se uend qu'en paquets de 

If S & IO KILOGR, 

500&250 GRAMMES 

portant la Signature J. PICQT 

Tout produit en sacs toile ou en 
vrac, c'est-à-dire non en paquets 

lignés J. PICOT, n'est pas ae la 

PHENI 

Calme la Soi! 
ASSAfKi". 

L'EAU 

DIGESTIF 
Anticttolérîqiie 

PRÉSERVE 

EPIDEMIES 

DENTIFRICE 

r aUd .TOÎLETTE 
Antiseptique 

Seul Véritable 
ALCOOL 

DE MENTHE 

HORS CONCOURS 
PARIS 1900 

2 PRI? 
.E i9oa 

A LOUER POUR LA St-HIGHEL 
Un Logement pour petit ménage, 

femme ou homme seul. 

Ce logement situé au rez-de-chaussée com-

prend une vaste chambre bien éclairée et bien 

aérée, balcon exposé au soleil et vue sur la 

campagne, réserve pour bois, et magasin pou-

vant servir à tout usage. 

S'adresser de suite à l'Imprimerie Pascal 

LIEUTIER. 

^POMDREiEsPOULES 
SAMS IHTERRUPTIOH 

même par les plua 
f grands froids de t'Urtf 

2.S0O ŒUFS 
par an pour IO pou Isa 

DÉPENSE INSIGNIFIANT! 

M*tbod« ccrtKlnc. Nombreuses KttuUUota 
H0T1GÊ tr«v* intérettsante gratis et francs. 

w:C0N5TArfTCRlATTB 
iriaUw. * WRCMONT (Alanaè 

Cabinet Dentaire 
F, GASÂGRANDE 

Dentiste 

( visibiii tous les jours ) 

Place de l'Hu'l^go, maison Gastinel, 

à STSTRRON (B-A) 

L'In-primeur Gérant : Pascal LIEUTIER 
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Automobiles, 

HUILE' 

Cycles, 

GEOT' 
ESSENCE, 

Motocyclettes. 

STOCK MICHELIN 

LOCATION AUTOMOBILES, prï* très réduits 
MACHINES A COUDRE 

Rue de Provence 

succès 1 de H. Marte 
SISTERON — Basses-Alpes 

Epi cène -Droguerie Vve A. TURLSr 

Rue de l'Horloge — SISTERON 

Spécialités de Café, Chocolats et Cacaos 

Mastic pour le greffage ; Cire à cacheter les bouteilles 

Légumes secs ; Morue 1" choix 

Sulfate de fer et de cuivre ; Farine de lin ; Moutarde 

Parfumerie; Savons de toilette; Bois et savon de Panama; Essences 

Alcool de Menthe ; Liqueurs ; Eau des Carmes 

Teintures. - Peintures — Vntiroaîlle. — Eponsres 

Bouillies pour le Sulfatage des Vignes 

Produits Alimentaires 
^Hygiéniques et de Régime 

: pour 

DIABÉTIQUES, DYSPEPTIQUES, ALBUBBNDBÏQUES 
et paraonnea souffrant de l'Hatomao 

F IRAUD 
124, Avenue Thiers, LYON 

Droguerie V "TURIN, rue de l'Horloge, Sisteron 

N' 17 

I LES 

MONUMErm"*^*ffiœ^p,pTiABITANTS 

LE PAYS 
Près de 400 admirables Photographies 

I.!3RA!RIElLiC;lEÏTE'>C i.*,7SB<iS!Gei-rnain PARIS 

i -— ■ ~ uni m n u m i ■■mu—»mi\ttl 

NOUVEAUTÉS ! 

Demandez chez tous les Libraires 

1* La colle blanche supérieure 

" FIXOL 
§t fkit ut t grandeur» dt flacon» 

0 fr. 96 «t 1 Ir. 90 

L» meilleure des colles actuel! 
• • POUB TOUS USAGES 

» L'tnerler breveté S. G. D. G 
iBTanaftU à Btïeau constant 

Le "PLENUM 
Sa remplit une fois par an I 

4 Modèles - 1 fr. 95 à 14 fr. 

La plus économique et lfl plua parfait dos 
° » ancriers actuellement en vente, o o 

HACHETTE & C'É. ÉDITEURS 

Pain mousseline 

Flûtes mousseline 

Biscottes mousseline 

Céréaline au gluten 

Céréaline au JCacao 

Céréaline à la viande de bœuf 

Semoules mousseline de gluten 

Semoules mousselines torréfiées 

Flocons mousseline d'avoine 

Flocons mousseline d'orge 

Flocons mousseline de lentilles 

Farine mousseline torréfiée 

Farine mousseline de lentilles 

Farine mousseline de haricots verts 

Crème mousseline d'avoine, 

Crème mousseline d'orge 

Crème mousseline de riz 

Crème mousseline de févettes 

Petit bananin. — Flocons mousseline haricots et pois verts. — Farine moussejioe 

pois verts. — Crène de banane ; Crème mousseline «Radix», au suc de carotte. -■ 

Crème mousseline de pommes reinettes — Crème mousseline d'Epinards. — Crème mous-

seline de châtaignes. 

Les pains et les flûtes se font sans sel pour albuminuriqu.es 

La Maison F. GrlBAUD a obtenu les plus grandes récompen: 

ses dans toutes les Expositions où elle a présenté ses produits 

Les demander dans toutes les bonnes maisons d'Alimentation 

Boulangeries, Epiceries, etc., etc, 

EZIQEB LA IVÎ^IKc&TTIE] 

Seule Maison de vente à Sisteron : 

Epicerie Centrale F. AUDIBERT, rue Droite, 43 

■—1 
Imprimerie Administrative & Commerciale } 

PaSCal LIEUTIER Place delà Mairie, JNtaM2&, rue Droite, 

Impressions commerciales et Administratives 

TÊTES DE ' LETTRES — FACTURES — ENVELOPPES — MÉMORANDUMS 

UabeUrs - Circulaires - Carrés à Souches - Étiquettes 

LETTRES DE MARIAGE, DE NAISSANCE ET DE DÉCÈS 

CERTIFICATS DE VIE — MANDATS DE PAYEMENTS — CONVOCATIONS 

CARTES D'ADRESSE — CARTES DE VISITE 

Prix courants. — Affiches de tous formata 

Fournitures Scolaires et de Bureaux 

ENCRES DES MEILLEURES MARQUES 

REGISTRES, COPIES DE LETTRES 

TIMBRES EN CAOUTCHOUC 

Carjïers gcolïçrs - Crayons - Gofrjrrjes - Erjcrç à çopîçr 

Le gérant, Vu pour la légalisation de la signature ci-contre : Le Maire, 
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